
 

 

Mes souvenirs d’enfance 
 

Cadeaux et sucreries 
 

  
 
 

L’homme engagé 
Pendant le temps des sucres, un jeune homme engagé demeurait à la maison 
pendant la semaine. Nous étions très attachés à lui. Nous aimions jouer avec lui 
lorsqu’il s’assoyait sur la chaise berceuse après le souper. Nous admirions sa belle 
ceinture de cuir blanche avec de fausses pierres multicolores. Lorsqu’il partait 
pour aller chez ses parents en fin de semaine, nous ne voulions pas le laisser partir. 
 

La visite 
En ce temps-là, les chemins dans les sections plus reculées des rangs n’étaient 
pas déblayés mécaniquement l’hiver. Mon grand-père Lépine avait une charrue 
en bois, tirée par deux chevaux, pour rendre son bout de rang carrossable pour les 
carrioles. Pour aller chez mes grands-parents Lépine, « la visite » s’arrêtait chez 
nous pour changer de moyen de transport.  
 
 

 
                                                      

                 

 

Mes premières visites chez mes grands-parents Lépine 
 

Soumis par André lépine (mai 2020) 

 
J’ai un vague souvenir d’un Noël alors que j’avais 
environ trois ans. J’avais reçu un petit train 
électrique comme cadeau. Un de mes parents avait 
assemblé les rails sur le plancher de la vieille 
maison. En une autre occasion, notre père nous 
avait apporté des sucres d’orge rouges sur bâtonnet. 

Visite du Jour de l’An  
chez les grands-parents Lépine 

 

Nos oncles et tantes qui demeuraient à Joliette ou 
près de là se rendaient chez mes parents en 
automobile et mon père les transportait en carriole 
ou en sleigh tiré par un cheval jusque chez mes 
grands-parents pour la célébration du Jour de l’An. 
 

                   


